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Un sc~ndale financier en Angleterre 

Les essais de défense passive dans les imaginations La démission du sous-
~Att•ndon$·nou. • ce q11e le loni Ciné Siregga de Kadikog et au Jé. tléchainées sëcrétaire parlemBJ1-
r1~•ent "•• eirène1 •nnonçant le• pôt des trams d 1Uskü.dar. 

~·· d•al•nn• peur le danier aérien Dès que le •Îgnal d'alarme eura · · • · t • l 'At• t 1• 
t'•ntiue ••}ourd'hai eu au ,,,1a1 éte donné, on deora •e remlre aux Une mise au point energique aire pour 1men a HUI 
·~:.dern.ain. abris. Il est interdit de circuler dam de l'A. R. 0.1. 

6at pr~paro.fifs effectués tian• ce les raes au cou,.., des essai. de di/en· Rome, 28. A. A.- Stefani com· 
le c:nt ~té l'aasé• hier en reoa• par se qai auront lieu la nuit. Di/ense mani.ae : 
.tro.,,";.'ttr;d~n du jurg et ont éti égafemnt tl~ H pen~her a~x Je~~· 0 1 lit dans l"' A .R.0.1.,, : 

... ..! a.tufai••nt. Le tlireclear tre• pour oo1r les avions qai parlrci· La "New· York Times écrit. ,.Dei 
enoral d • t · rr " • t• e.1 •eroleea de /a Mobilisa· peron aux exerclces. • 0 11te contra- génér11•x italiens auraient été anas· 

1011 •a Min· t • tion · d' "t · -' ~ 
tt d 

11 ere cle l'lnté.riear est oen a ces tsposr rons uonnera sinés pllr des nazistes tandis qae les 
• en a d · /' • d · D l , Il ernain matin en noire oille. t~u a es sanctioru. urant es cxer· A llem•nds s' e//orce11t d'étouffer une 

compte assi•ter personnellement cius, on contrôlera l'actioité des réoolle i Milan. 
Q,r exu · _, • · d · d ç L • IJ c~ces "" di/en•e. eqatpes e protecli•n '" 1 aPr.1ques Le "3undag St•r 

11 
écrit : 

ef ei 6om6e• de re•pectioe•ent 1.000 et les agents parcoarroP:t la oille en "Troi• gén éraux tnP.s aa cours 
_,l SOO Ici. ont éti dispo•ies .,,,. le• 11111tocgclctte en f•isant retentir leurs d'émeu/es 611 lialie. 

•eei ti'ÈminiintJ Talclim Begazit sifflet•. BelfJf•tle rapporte qu'pne émeut~ 
et Harb • ' ' L d l 4Rf k ige et de. bombes de 200 et 8 Colft:neneement e l'a arme se· éclata à Milan. Les Allemands oc-
<êcr•t I· •ur les 11atres place•. Les rt1 araraoncé par un lo11g dfflernent c:ipent les P,Oints stratégiqat11 n· 

;1 ' •~u.x indi9•Pt le• re/u1e• ont de sirène qai darera trois minutes D• se• côté, le " Baltimore San " .tu "1.po1é1 et, depui& hier nait, ils Pentlant la dartie d11 l'alarme les ai: pa61ie: .. Emeafe• dan$ la rue en 
6l écl{liré• par de• •"'l'••le• rimes ne ae feront pas ente11dre:1 Italie 1n1ec ·trois ginir•wc assauiné• 

••e•. La fin cle l'alarms sera annoncée par IH Allemands. Les troupe! aile· 
à' ~oici te. emplacem~nll tles sirit11e1 é1alement par an lon1 silfleMent Je ntandes s'efforcent d'étouf/er le. 
f,:barnae: Au 11e~e iles zarçon• tris- sirène. 0 :1 suppose fi.le l'alarme sera désordres à Milan. Les troupes all•­
è l'.zal, à l'hôtel Re1adige à Sirlceci, renoaoelée trois oa quatre fois daras mandt11 o:it oecapi les télégrcplae1 et 
• 

0 cole Ni· E 1 M 1 tl '• P. 1 11anca d' gap, ca Bul1ar- le courant de la ml ne journée . le• li éplaones à i an et ans 
..... a ace d' Aicaarng, à la toar Ile Le ,.Taa.iri Eflcàr" annonce que, d'autres villes de l'Italie da Nortl et 

-r.•alczld, à la 'larbin• de l'e•• de conlr11ir•1119rat ••~ inforntetio1U pri· les •ulorités militaires alle01and11• 
.,. 0 • • ~. 1 'n • • tl l' r. 1 · • f•I/ a yll i {aomonti), aux Aka· 'lt:edentes, cet eS1a1 sera parement • contr6lent co,,ipliJl••tm.t .. t. i• me· 

Ji: tr.de Be1ilcta1, aax appartement• dilfense pa.,ioe. li 11 aura altirieu· ridion•lfl ef la Sicil• n· 

• mz.s sur la place du Xaksim, aa re111ent de• enal.s de dé/tmse tHlioe. Il est clair, poursuit 11 A.R.0.1., 

(';Roum~0ni~- =de~eure 1 L'ap2p-~Î:~é~Îc~Î; à 1:rn;1~t;re ~;;li:;• ~!:::0-~::;;s ::i':fson;;;:;:.~ 
.,,. C'e.t un at1.tre elaapifre da u d6/,il 

fidèle a lAxe coatina et effréné J,, mensona•" .,,.; 

Importantes déclarations 
du général Antonesco 

Bic" éaér rest , 28. (A.A.). (Reuter).- Le 
clarat~l ARtoneaco, am cours de la d6-
<llo11\' ton qu'il fit aujourd':bai denat son 

L'attaque allemande est tlé1or11tais '" caract~ristiq•~ ~,, 
la morale tles 1r•ndes democrati•• "' 

aura lieu a~ printemps On annonce la perte 
d11 ''Triton" 

-
Loadres, 29. A. A.- Un débat s'.e• 

dérouli hier ,prè,·midi à propos do la 
démission de M. Robert Bootliby, ao~­
seerétaire parlementaire pour f Alirae~~­
tion, à la suite de l'enquête d'lllle 
commission spéciale au sajet qe sa coa­
doite dans l'affaire des avoirs tc)aèq\lea. 

M. Bootbby fit une déelaratio.n. Il 4't 
que ses aotivitës furent non aeuloae.t 
innocentes, rnais même diraea cle 
louanzes. c Le plus important ~tait 
d'empêcher 17 miUionJ 4ie liY"f 
-<terling d'aller au Nazis. Et • 
Iut fait. $Qn principal but, aiouta·t•il, 
était d'éviter que cet arrent n'allât au 
Allepuusds et de faire ea sorte qa• sa 
dilitrib11tion fut assurée aax résid~ 
tbcièque, en Grande·Bretagoe, sans ~ 
ceu1:-ci auraient été auiourd'hui sans • 
penny.>. 

Il ajoata : 
« Il semble tellement inutile de reYe­

nir sar toute cette malheu:-euH affaire t 
Uri post·scriptom à une lettre, aoe phra­
se oa deu dans ane coayersation " 
dans ua .iiscoars, qui a'aaraieat cha•sé 
ai lea faits, ni le coura des év~nemeDts, 
ai ma eondafte, voilii to•t ee qll'.il aa: 
rait fallu. M:ais je n'ai Jamais peo16 •• 
cela était nécessaire. Peut·être ai·l• 'té 
irréfléchi. Lorsqae je déelarai aa vhan_. 
lier de l'Eohiquier n'avoir aao11• iatérM 
pécuniaire dans cette affaire j'avais à 
répoodre à l'accusation Gille moi ot ._ 
-oroité trav~illoas polll' de l'arreat. 

Je n'ai jamais reç'1 u• seul pel\"1' 
peur n'importe quoi que j'ai dit ou fait 
à propos de la que3tion des avc.in 
tclaéques.t. . 

L'allocution de M. Churchi!I 

-LaQ ca.binet, a déclaré notamment: 
a Po1r1; l~llvernement qae j'ai ao1utitué 
it'ét.b)ir ~nique but d'assurer l'ordre et de 
• beao· d 1ouver1tement •ormal. l.e para 
"'erae~• e paix et de travail. Le gou• 
'IAe l'll•~t~t •ar base militaire, expre!l!lion 
~•ë p 1 

e et de la disci ...J~ne, a été im· 

Wasbinjlton, 29. AÂ. - Le général 
George M mclull, ch .f d~ l'E.tat·miljor 
de l'armée, hier à la conférence de la 
prea.se a déclarâ : 

cLa G'"ande·Bri;tnne peut vaincre 

Le prelllier ministre, prenapt la P,&rM. 
dit qae la Ciu0tbre a approuvé le ra~port 
O.e la co1.11aaissioa 1p!ciale qui a dof• 
•• lrè• bal eaemple. «La Chambre -

C'est le 23ème sous-marin anglais Com•uaes doi toajoars donner 1·~·.-
coulé depuis le début de la guerre ple et esaarer de faire en sorte q•~ ... 

. . e}Cetaple 101t le plus noble, le plus eleQ. 

•r le • t"' Ao . s CJrcoaslanoes dams le pays. 
ft11éra~11J\' da •a fidélité i l'Axe, le 

_ ntonesco dit : 
,. Ce •' eat 1· • d •·t· ,ue _ . pas a une atbtu 'l: po11 1· 

' .... ais un . t ~ • d '••1 ae e at ue coa1c1ence ont 
ta 'Roulll n~us dôpartir•ns jamais. i.ntre 
ll!l,o C0111 aiue et lei P11issanees ae l'A1:e 
Po11ibl i.1,1nat1té d'intérêt'I la plus larre 
~, Onatit: •era organisée et sa réaliution 
•• i., era une de m"S tâches principa· 

-----------~~~~~-Respect au~ "Objecteurs 
da conscience" 1 

l LD11dr 
• iC:intrr e,, 2,9, A. A. - Le ministre de 

l'Allemagne avec l'aide qu le11 Etats­
Uais lear donneraient en vertu de la loi 
de clocatioo et de prêts.> 

Il aioota : 
c Toutes le inrlicatioru montrent 

qa~ Hitler m d tout sur pieJ en o•e 
d'une teratatioe d'inoasion poar le 
11rintt1mps. » 

q La gusrre économi~ue .. 
W .uhington, 29. (A.A.).- L A'11mque 

e!l sur le point de s'cmb uqaor â~n.s .one 
guerre écooocni'1ue. Selon les pre.v1s1ons 
d~s milien autorisé~ de W .nh1ng-!o:i, 
les Et ts·Uais établiro11t biontôt un cott· 
trôle de tout le co!Jlmeree acuéricain et 
étraag-er sur baae d'un syttème q11i com· 
prend, dit·on, c le g3l d.e tous lea fonds 
étrangers et un plan de licences co11Yrant 
toutes les e~p:>rtation\ ,. 

Oa croit qfle l'ordre du rouverne!Jl'~.t 
devant rendre ce system! effectif a d&1a 
été rédiré. · ~_;,,.. _______________________ ____ 

Le froitt en Suède 
· ~ffici,, e, ~· Margeuon, a décidé qa'un 
~~Na ~ •t suc sous-officiers, contre les· 
~' 'ob· •llëratiollS d 'avoir m1ltrait6 
:J&nca Jecteurs de conscience> oot êti 

1\le. 8
' eront jugil$ par la cour mar- Stockholm, 29. A. A.- Stefapi : Un 

'-n f · froid intense séyit ea S..1ède, mais, par 
~t C:ha~:,ant Connai.tre cette d~cision a QI\ ohbaoruèae singulier ies régioos du 

q111e l rc das Communes, M.MargeJSOD Sud· sont plu11 expo,ées. au froid que le! 
"4ro

11
tllS rneinbres du parlement coa1· régions· du N9rd. A Gothenbourg, qua 

~t p Qu'il Dl!I puine en dire plas subit les inflaenc's du Gu~htream, on a 
''t, ~;~•nt que la i stice est saisie de enreiiistré pourtant un froid le plus in· 

ltre. -1 ~enu d pais 127 aa116es. 

Londres, 28. A. A. - Un c~mmllntq~e La décision prise à l'égard de '6-
de .l' A~iraoté die lare q •ie le ~ou\·man• Boothb1 cause de la psioe à t,o-.. 
Triton n'étant pas revenu a sa .b~·~ •a moi pirticulièrement csr Boothby w 
dans le délai prévu, doit être consider• 1 ut1 de mes amis perso~aels et qaon pv-
corn ae p~rda. tisan aux moments difficiles de solitaclc. 

. ~ * * . es 1 Son d ~part signifie la perte d'un hoa._ 
L• Trllen a11parh~nt • . la c.lasse d .!'une l:t111te compH~nce et d'u(\ irancl 

Jl~ll' ré enb se11s·a~r~BS bntanoiqu:s, la:· travailleur. C'e.st une affaire 9oi •G• 
ces en. 1.937 et 11lter1eurement. c_ so t bri >e le coellr, msi\ i• ne crais pas qme 
de'> un1les de 1.09() tonne~ en surfa~• et ROS sentiments, quel9aes poirunts qa'iJa. 
1.575 torutes en plo:Jgé.e.. Le !rt~o~, I soient, peinent influe11eer notre cct11• 
premier itlti1rnt àe la s~rie, était Ier~· d·ii te.> 
remeat plu gros q11e ssa 111m'!aux (enY1-
ro1 5 toaoes de 4éplacemeot d~ plus). 
Le:t hitiments .ie cette cluse ont uRe 
vitesse de 19 no!l11'1 en surface, ce qai 
est une 'belle viten_ pHr on sotn·muiri, 
et de 10 noeuds H plongh~. Ils sont 
intitulés officiellement so11s·marias de 
patrouille (Patrol· Îyp). 

Sur 15 unités de cette classe, il Y en 
a au m iri~ 3 da: c nléeJ d~ fapo aer· 
laine le Titistle et le Tarpon, dont la 
destr~ction a été a!laonde off1ciellem,at 
en avrH d!rnier et le Traarat q:ii a été 
détruit en Mditerranée pu les Italiens. 

L• Triton est le 23è n: so in-muin 
brit~npjq;i~ dont la P"te est officielle· 
mttnt aitno11cée. L'Angleterre est entrée 
en gu vrre nec 32 sous·onrins ach•vés 
et li en chaatiers. C ~tte c:stégorie de 
bâtiments ih la marine anglaise est doRc 
celle qui a été le plus éprouvée. 

Pas d'attaqtJa sur loadra.s 
hier nuit également 

----
Miis dans la journ39 il y eut 

4 attaqu9s 
LonJret, :~~. A. A . - Londres a o• 

dans la auit du 23 au 2:, janvier sa nH­
vièm' nuit S11ccessive sans raid. Au cous 
de la joarnée d'hier to!:ltefois, il Y e11t 
qutre alerte , msis quelcpes bo!llbes se11-
leratu1t lurent 1etées. 

Il y eat une faible activité de l'avia· 
tion eonemio an large de la côte occi· 
dentale de l'Angleterre au cours de la 
nuit dernière d6clare le com"ll:ioiqué d:a 
ministère de l' Air, mais aucune bo111b. 
ne fut lâché!:. 

J 



Mercredi 29 Janvier 1941 

l A.PRESSE TURQUE or CE" MAill LA V 1 E LOCALE 
LA MUNICIPALITÉ roos d1& mo1111 Pt la Municip;ilité l'eaoi' 

lions de cet ordre, comme l'a fait l' Al- re• saas doute aussi. Or, leurs braot~ef 
-;-)1 Yen Sa ah t:~~ lemagne après l'affaire des ~udètes. Dérision ! a-êneront à la fois la ~irc11lntion c;ftf 
- · ~~ · ...... ~ Si cettf! mentalité devait ae répandre La Directi~n des Îram~ays fait .cireu· piéton• et celle des trama. Il faudra 1•1 

dans les Balkans, rien ne serait plus Io· Ier sur son re-s.eau des vo1~ures qui por· fmondn, couper IH branche! qui re••or 
PCJur nous circonvenir rique que de voir la Tuquie descendre t~nt ln nienhon < HusU!l Araba » d tut. Et préci~éme11tlet pins ni" Be prêttll

1 

0 
iusqu'au golfe de Banorah ... Et q11i donc n t.cceptent pas de. \•oyareur!l. C'e~t 1 pas à de pareillt'S ablation •, ils périro11

1 

n se /fore, écrit M. Hüst>yin · · évtd t d t Et l · l' ·• jugera 11 la situation géographique exiîe . emmen. rn~ rot · .nou!! v?u ons 1. on y touche. Ne voudrait-il ., .. 
Cohid Yolçin, à vne si rie Je ma11· ou 11on cda ? Eux·n êmes ercoie 1 croire ausr.1 qu elle l~s fo1t !orhr du Rl1Pux, dès IC1rs, planter des zcacias,eolll' 
oer. tlTU Je propcgor tle par l't>n· 1 elle est la voie dans laquelle lts Al· garag~ en vue de raisons précises, pour me cela ~e fait partout à l'etrnnger t~ 
lrt mi!e tle la pres!e ho11groise et lrmar1ds nuit nt ~Gt'S entuinf r. Di~Clna t'ntrnmer les. wattme.n ou pour • toute comme on l'a fait si nvantagcusemeol 

1 

àe la prt-ue ifolitr.r" c:'cnt le livt une fois de plus, t:ès 01 nrtunent, que a_utre but qui nous ecbapp". Mrus, par Ank:nra ou encore des châtaigniers co~' 
ed de ditounier la T11q11ie de Io r.ous u:c me!> p:utisans du JHir.C'iie des stm.plt> pudrur, ne devrait·ell~ pns s'ab:- me il_ y en avait tant le long le oof 

nationalités et qce n<na1 tHFHIPr leti l lt>ntr de lt's .~n\ O)'.er Sl r les secteurs du rues il y ;i quelque 30 ans ? 
poliiiçve qi.'elle uut t.i Je lo Jé- drnits ars naticns vd~inu. Ncu! n'aHris ~!1~ea1u cti

1 
l 1nsu.ffl'ance des wago~s , se Le cloaque 

ciJer à entrer ~ou~ l'infltuice de pas allendu dt's arntei ro·i;r rcus rt\ol· t e Pus se11tir et aux heures ou 1 af· 
l'Axe. ter <·c nhe le traitt>irjvde qtt- l'en \Ou-1Iluence es: le plus considërable? On n c~m1t~t~. ~.ue les jou:i; de ph1it1 

Ter.tu o'fruler de ~a pclitiq'l!e natio· lt1il r c us iufOH'r. fl.c111s &H 11~ prif tci11t li Y a ln t11 e rnrtr. oe cruelle ironie ln pince d Emi.nonu se transforms en ~ 
male la Turc;uie qui, dès le pflriil'r mo· de 111 ile lt:s ormes, noLll nou 6 u1n mes qui .n'est prc be bit ment pas dans ~es in· ,.~ n~oble mar~h! fangeux, Or, on n'n Pi~ 
a>t' ril f't o hi e zivrn 1 I' t xr1lo1on et> la ba 1 tus Fender.t oix ans t-t ncrns (1\ cir s tentions e · q ur notre public si patient aeîlrgé t c JUI donnn la pente nect'ssa 

r f ' i;i · · é • ' t ' ' re pour fts urer I' · 1 t d atl' 
:fllHre, a pleiMment arpré<."ié la situa· u~utt• le~ rcntièrrs nationalt s. Nous 1 sign , ne men e pas. S • . ecou emen es e • 
tion tt a diH·trré le rt-sulht auqtel onl:ncns rrctifü ICDI la ~oie pc1hqi;e des Hi 1, 613 leurc ,ncusét;01.s une ving t eu.lement )Js grd~e' d',...gouts sont ob•, 
aboutirn, nt chose impossible.La Turquie lrcunu de détail. Nous l'e i.c·IJ'meli J o~ tnine d'usager8 qui nttendions un tram ru.ces p:r h es i°r urei. de tout gentt 
ae !ie lais~e pas prencre par le senti· à J'Dffût d'tnt C<Cd•ÏCn fC.tr «nquédr prur Bf'yo{!'lu,31' ... rrêt du pont c'e K:ir:t· rUl emp/ entf e passa~e .des eaux._ 
•ent ni ne se laisse tnl rainer aux aven- des lot itci11t •. /> u ~cr L t · r<-, Nt ~ oe~i- koy, d \'l:nl le débnrcadère des batent x e .. mair s se orme nt ainsi presque it1

9 

S 
·1 E 1 d I' tl f. • ·11 d• K d'k- L . B . tanlant:ment. ihnes. ur un pare1 tat, a propagan e 1 oris q1 e on u e e m a une pares e "' ,c 1 oy. e conv01s pour e~1ktall D' rd . . . . rf 

a'a aucun effet. Nous pouvons d~ fendre façon d'sgir f't que choque nali<'n puis· 1 et Bebel: se succédnicnt à brefs intervnl- d l' 'j de 
1:j1 Mumcipalit.é, les )Oil ' 

el jusl ifiu à tout o orot>nl f&r la logique Se être sOre de s.,.s droits a la vie. les tandis QUt" SOUS nos yeux l'horloge ~ e p u!e ~S gn es en question devroll 
et le bon ~ens la 'oie q\le nous avons ~ • du débarcadère marquait inexorablement etre mmuheusement tenors propres. 

_"__,.. w11ru J ., ' •a 11 f •t d • L' •'G .,, 
choisie. C'est pourquoi les publications .. - - V ~· ..: a 01 e es mmutes. Il neigeait. Le vent avenue az1 
qui so11t faites en vue de ncus gagntr ::.'$'.:; ;:IN\ ~ froid du nord qui ourlait de mou~se lrs On vient d'nchever les formalités d'ef 
11e produisent aucun effet. Nous sommes Vtigues, dans le port, fouethiit les vi a- proprintion d'un nouveac lot de ]0 irO 
à ce point ~onvaincua que la i:oli,t.iqu.e l r- F . g-u e~ les nuques. meubles sis le long du boulevard · GntÏ'' 
que no~1s IUIVOD~ est co~f~r~e a ~ 1nt~- e p c: n des UIS s 2 n CE s Enfin,. r.ous vimes arriver une motrice e!'tre Urknpan d Seb?.adeba~i. On ,, 
!u na~1or.al que .nou11 n hes1tons ~am au; de l' J. ]( E ( r IV É V ii E r r ~ r É e ~eul : .l y eut un mouve-ment de houle time que 1 ... s t>Xpropriations dans ce self 
a la, d1s.c~ter pub~1que~ent e~ ptebence 1 , ' pa1 °!1 1~ ~ gens qui attrndairnt tt qui es· teur se; ont achevées jusqu'au printetnPf 
de l opinion publique mternahonale. ,Çue fi• uf Jarre I A Jlt ":"l'lt.? 1e pt ~nitr t y hou ver unl' pflite pla<'e. La prochain. 

L'ENSElGNEMErt! ('P!t rou1quci ro11s n'hoitcn' J.BS à acn·crdt. .M. Aum u~ . y()lturc pa•!I\ lians s'anêltr: die portait 
ccmmenlf!r dans ces colonrPs certair.es AIGn qu'il n'y D ra!! d'r.utre n oyrn Il l'naut l'écriteau fatidique c Hus mi 
11ublication1 des iot1r11aux hcna-1ois tl ita· pour \:'Îrcre l'A1glt>ttrH' q~e dr p1Ccë-,crnl::a •· 
liens. d~r à tn debarqu1 rN1 t dani l' ile brihin· Nous nons entendu sutour de nouiS 

le jour ni c Uj W a!yaisap qui pl>l t t r ~que ou en h l:r.èt-, d: l!! qtt 1, but P 0 · de_ r éflo:iC'ns qui n' élaitnt pas précisé· 
à Budaput estiu.e que la Tctquie Hi ccde·l·dl~ .an pt'prnhh qt:.t 1 cm com- mt"nt en ère~ à l'égmd de la Société. 
on pip qui nurn1t oO êlrc u vific:nni• c latr en S1~.1 le tt H Re 11ur1e ? . L1 s uu1te1s di çt:~ auient-ils tort ? 
et ~'étGrre qu'elle •uive ure rolitiqt: A Jttn1ere \Uf', en fflll le en<': Ln Fr,,:.ce• ·t'cns ,,:. . 

• r è'f ·1 ..J l'lt 1· L l . t .:i·1· . • t ... 1 n~cest:atres 
diamétuilt ment <."on1raire. Suivant ce t 111 e ue :i ie t 

11 1 }e u ue 1r11t· . • 1 1 
1 

•
1 

· · t ét · d 
1 

Vf' ; le~ italirns !<nt dtcideli à tii< hcr RecnrD'rnt, l'explcuc.n d'un tuyau du 
lhu_rna • j~ Tf'rr1~trf.~1~·l'I cnè le f e· l'AftiGtl' d à c.thror Hdtnf't\ leur gn: n p1cvcqcé dts érNl~blicris mêphy· 
c es. ~ la ui{~ie '\ •155.~t ~· · a .g"~~- pniuule tandi~ que l'AlltD'etne ~·1· Ifo1· tiquu ri P udnus drcè•, ~ ÎarlnbP.~i A 
re gedcra er ccn rn~en ta\'~ lts a el e C'ttll Ct balhe l'Arg:tt~ue clas Hn ile la suik de ce douloureux évérement. la 
IPf1 't Pli b~ttns .Jluissan 5.' t' ~h. oue e.,• n ant l't11ivée et~ '<«ms i moi<':iiris. MimiC'ipalilé a adre~~é 11r:e circulsir~ à 

ac t'\JUî I! cnqus, fl<C'l';lilJ' 1quu l' O 1 E )'A •to\•s Je- 1• 1· · J a• 't • ' 1 )' · l . t ·, C"'S r, 0 lets CC r:Xt' ne rer~ent ]:'Ili 1 fi n C'tt~.S('S pour fUr teC'OD man• 
um e ce 11 tf' 1g1Cln. ts 1c. on ce • . . S . 1 M. . , · <lt-t dt , eill · · d' 

.pay
6 

!!rcoulenl maintenant dans la caiue ams1. lllvant eux, ~ to1te11ant e n ut . er. a ce que, fl!r suite 11 ne 
de l'Ar.glettrre pal' ur h<>nt ~eccrCÎllÎlt-. lis t~liDJrrt que rq:iiuz:t•on. defectutu1e ou trcp hâtive 

A. . . 't l è l't victi<1n de la flette n~laht> ce la ces <."Cl cuite~ cl" l'E"au e-t èes égouts, les 
• rns

1
11 hHHVSn. e 

1
pointT e ~ue dèe c.e Mt!diturirnée et de l's11rée er îllli~e de h yacx àu g<.z ne soirnt pu égclrment 

iouna ongro111, a urqu1e elratl l'Afri·q t L· t"I 1 1 · • b:i•t-s lt h • f d l' · • } . \lt' e~ Un C.qtC 1 Oll Ill ~SI 1111" I · • 
c erc er a pro 1ter .e occauon q111 u1 roitai t que l'irusicn de l'An.,l .. ture De rcmbretx accidents ont dèjii fi~ 
ut offerte pnr Il' fait que les pay! de JI • E 1 " tnt • t f ·t d' t d · · 
I
• • . . . . . . l' e·mtmf'. t que a fuene ne pcurra tgt" re~ ou a1 ac es e neghgence 
.r1u sont revmonnute!. pour se lttr a être d 'del f de ce geare 

ux et rherchrr à rêC'upért r les terriloi· dt• Etcct1 de ql!1Ae par ce mGyeD tn avrur . 
' Il d 1 d l d ' a ~ e llf'. Arbre~ ... 

ru que e a per us or.!l e a gran e Le i'ournal ., Mtssag~tro > a même 
guerre L "1 • • 1· é f · · fxpliqué d.ns un lcng artide q\le hntj a n.untc1pa 11 a ait dhr,ospr des 

Et mainltrinnt nous demardon~ : Oui que J'Ar.gltture di~pmeia de se• colo- pelomes el Clt's ffturs de p.:ut rt d'au· 
sont c~ux qui essayent d'entraîner la 1ies d'Afrique, mêue l'irvuicn de l'iJe 1he d.u refog~ créé au rr.ilit>n de l'avenue 
Tar~me ~n . g~ene ? Ce sont par de britanr.iqut- re suffira pM à auurtr la Tak§tm-.H~rb1ye. ~t. ~ou.t le monde a 
pareilles 10~11.ations que les .Allemands dHailt- de l'Angleterre. Le fait qut Ct'S applavd1 a cette m1hahve. 
no11s .entiain~rrnt, en 1914,. •.tenter la jours cfrniers, les puiuancu dt l'Axe Elle a planté en<1uite dl' jeunes pins. 
eoriquele ce 1 Egn~te. Ils eta1ent 50n parai5stnt avoir adopté un nouveau plan Et ici, nou~ ne sommes plus complète· 
q~e la C'tO r· fie {li c.an.al de . . sr~z ~e- FOUT la dé>ft<r5e de l'Afrique ct'monlrt: ment d'accord avee t>llt>. 

Plus de cumul 
Le mini~tère de l'ln~truct ion pubJiqll,1 

a décidé •tue ceux de &es fonctiono•1 

res qui exrrcu1l à la fois l'enseignfrot~\ 
et remplisi;ent aussi une fonction adit1!' 
r.istrnthe dan& ses services dt'vront cbo1' 

sir entrt': l'un• ae ces deux chargu. 
Airsi les directeur!·:idjoints de 1'111( 

truclion prirnnire au ministère, M. t-4 
f 1 ad Bryur et Hifzi1ahmcn Ogmen, <J11 

.sont professeurs à l'ln,tilut c Gazi ' 
conserveront leun cours, rnais serol1

1 

remplacé~ dans leurs C'harge-s. 
Les d~1ecteurs de l'Enseignement, d•O~ 

lu provmC"es t-l leurs adjointll, qui e"Jef 
cent un t-nseignement, devront l'aba•' 
donner. 

La famiglin ed i parenti tutti 
compinuln 

Car olina MANZINI 
profondnmente commossi per l'altestaii( 
ne di affrlto e di stima tributata al' 
loro carn Estinta sentitamrnte ringraziall; 
tutti coloro che hanno preso parte 
loro grande dolore. 

Istanbul, li 29 gtnnaio 1941. 

POMPE FUNF.BRI DANDORl.A 

ratt. unt> gu11 c;e ha!:eou~. Mais ils iu· que les puisuncu de l'Axe 'ont bien dt• Cu arbres grandiront, nous l'espé· 
ge a 1 t nt q t e a t tB tue tlJ? qL e o <1 ns cette Cf' t 1.1, i s. !!!!!!!!!!!~"!!!'!!!!!!!!!!!!!!!~!!'.!!!!!!!!!!!!!!!!!!~~~~~~~~~~~~·~~~~-
di rec ! ion, en in mc;l:;i.i~i;.nl pcvirniu ment Dès lois, quel esl le plao ~dopté par 
certau1es. Ior('f'<: . :irglatSf:.. fll Egypt~, MM. Hitltr et Mcs~olini en VUf dt rour· 
ictir aurait re1m1s de 1t~p11tr If mpi rc.- suivre la luttt' eontre l'Ari2leterrt en 
r~~·."t ~n Eur pe. ~t ils n'ont pas hc· Af1iquf' ? Les nouvellt>s donnre1 dtpuis 
inte a rrpardre u vam le s<:t•g 1 ure. qut-lqut1 jourE par I' Agence fourniuent 

lis veulent maintenant nous faire re· des ttmeignements à ce propo1. Il y n 
ton ber dans le rr(me piège. Ct'rlains fa1b dderminés: 

li y a on autre i:oint oigne de remar· 1. -: L.es A~lem~nds s'int~r~s~ent de 
qae dans cette prc.r.agance et qui nous très pres a la :s1tuahon en Med1terranée. 
.oblige à ouvrir les yel'x au sujet de ln Lt~r pr.rn1,ie.r soin a, ét~ n'envoyer <l.es 
:nouvelll' i;olitique de l'Allfmagr:e. Sui- a\ ion~ a 1 a1~e de ~ ltahe. Cu _appare1~s 
'Vant la propagande allemande qui s'exett e ont attaque a l;it fou• lrs convots .~ng ais 
aoas un traveslisseu:ent hongrois, ncu ~ tn Mecl1t~rra11ee centrale. et l 11~ de 
aori()ns du droits historiqut>s, grcgra· j Maltt: M111r1tenant, de plems convois de 
Jlhiques el dtrivant de l'unité de religit'n c,hem.1n oe fer descendent d• Nord de 
sur les trnitoires qui ont été délachrs 1 lialie vus le Sud, avec des troup<'S al· 
de la Turquie. Il n'est pas fait mtnlion, lemandes. , 
à ce propos, du pri

0
ncipe du nationalités, . 2. - • Dautre. part. les All.e~and1 se 

et cela est très significatif. Les Alle· hv.rent a des dl marrhea po.lit1ques au­
mands, iusqu'i qu'ils eussent assuré leur ~res ~u gouverntmtnl de VHhy.pour le 
unité, C1nt iarl ou piricipe deti natioria· hC'P~c.umenl des forceio fra11ça1f.ea en 
lités. Mois unt> fois cette unité atteinte, Tunme. 
ils c nt rntrt-pris d'enHbir les territciru <:;.e~ événements ont. une ého.ite .~on· 
d'antres JlllYS t-t ils ont mis de côté le nu1on . e~l~f' t.ux. Et 11 ut parhcultere· 
pir.cire c',~ .rialioralités; i's ne parlent mtnt ~1gn1{1cat1f .que les. ~lltmu1d~ d~-
plus qce o histoire clc gé<giapbie àe mandrnt au marechal Pda1n de d< mùbt-
~alture... ' ' lisn ~es troupes de la Îcnhie au mo· 
-Or, si de paffilles considérations pou· ment précis où ils . envoie?t eUJ:· mêmes 
e-.·aient juatifiu la cc:r.quête c:iu teriitoire des houpes en Italie et ou leurs avions 
d'autrui, il 5e sub•isterait plus de stabi· bombard~nt M.alte. 
lité dan~ le monde. Tout pays qui ie Il ot mdub1tab!e que dan.• .le eu. 06 
ientirait fort rnltepre11drait la conquête le~ tro~fe~ fr~nça1s~s de :1'uo111~ sera:eot 
du monde en invoquant des considéra- demob1h.sees, 11 ~ev1endra1t po111ble den­

Yoir la iaite en J 111e poae) 

La comédie aux 
actes divers 

cent 

UN COEUR D'OR 
Ctlte bra\e Pipin11 est une bien brave femme, 

pleine de coeur, et aprèa qui lea loi• a'nch:ir 
nemtnt bien inju1te~ent, à l'en croire tout au 

moins. 
Void les déclnralions qu'elles a faites en pré• 

1f'nre du Ilième tribu1 al pénal de paix de Sül· 
tanohmecl: 

- Ce~ jeunet filles étaient venues clin. moi, 
tout en larmH, me supplier de leur trouver du 
tr11vail. Lenr• deux yeu:r ltmblaient deuil fon· 
tainea (tic). J'ai ru pitié d'ellu.porceque j'ai bon 
coeur et je lu ai gardéu.Je m'é.\ai9 dit: Pauvres 
enfanl1, elles awont chrz. rr oi de quoi apaiser 
leur fai111 ••. Et mainlrnant, on me fait un crime 

1r' 
- Comment ~ut·on faire cela à •!la fjll' 

de 11 nu5, s'est écr~ le juge, M. Sal baddi' 
N'avez·vuus pas u~e ombre de con1e1eucel' JI 

Et 11 a o:rdo né l'incarcératica lmmedi:ste d' 
trop •cburitoble• Pi} ina. ~~ 

PAR LA FENG1' • 
• # 

Du allées et venue. suspectes avalent éte i/ 
servé,.s à 1 hôtel ~Yenilôy Pelas• à Ye1 ikii1• 1 

SîP.nts dr. la brigade du mo~urs avaiut (Ir~ 
lié une 6Urveillence mihutitue qui 1'eat pa" 
vie ju1qu'à 3 h. 30 de la nuit. / 

A ce niorriut, lu por1e1 de l'établi•'' l 
a y a nt été !erméu, on en conclut qu'tn n'1 / 
ttndait • )011 d·auhea dirnl1. Et pour DC r-' l 
farouchl'r lt• occ\Jp1nts de l'immt'\Jble, le• •l'·,1 

d ' f - 't' J,i'.i Or, 11vei·vcu1 quel était h: rrnre d'occ:upatioo, prof1t11at e ce qu une e1 ehe avait e e ~1 

1111urime1.t lucratin,c ue leur eu1t prccurée cette ouverte, y appliquhtr.t une échelle. Par ~ 
breu funme ai c:om1 etiuaater Une dncente de yen eusai urédi1if qu'ori2inal, ila péoc\

1 
, 

police opirér chf'z Pif in•,' 1ur Yrnu;er• I, à Be· dan• l'ëtabliurment et purtnt tll vi•
1
'' 

yo2lu, a pl'lmi1 èe l'établir fott r:uctrmtnt. On c:h1m'bru tout à ki1ir. /, 
y a lroavé [mine, ~uile et Puiher, èans une 11 faut crcire que le1pectacle qa'il1 y 

011
tt 'I. 

haut plu1 que 1ca11rai1e en corr.p•2lÏ!! d'hotrmu yé était 111i2u1if, car 6 1eunu fille., doll ~ 
e,ui •ttaitnt ni leun meri1 ni lt ura liar c~1. Et taine1 avaint à peine 15 ans, et autan~ ~,.rlf"• 
il a'ut pH inntile de préciser que lu troi1 jeune,., 1ieur1 fu rent conduita 1é1nee tan1a te • ; 
fillea t 11 quut:oa ttont iaén rupectivement de pour fournir de plua 1mplea explicati• 0

' " 

de aet actP. de charité. Pati•nce! .• 

11, 14. et 20 ne. buaal péa1l de paix de cette localité. 

• 

• 
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Ccrr muniqué italirn Ccwmuniqués anglais 
A La guerre en Afrique 

ctions de caractère local Le Caire, 28. AA.- Communiqué du 
eu.r le front grec.-- En Cyré- Grard Quartier général de ('e jour : 
na1que, on se bat à l'est de Lybie - La COn('entration de noa 

Choses dites... et inédites 

A propos du Théâtre Nahoum 
force. dana la zone de Derna contl-

Derna.--La guerre en Afrique nue. A propos de l'article sur l'O- du Prince Re~ad, héritier présomptif du 
orient 1 1 · d Erythrée. - Tandii que les opéra- T tro"n•, et qu'Abdül-Hami<l Il, son frère a e. -- ncurs1ons e la tions dans la zone d'Anordat·Barentu péra italien en arq11ie, qui a " 

R d 
6 d' ainé, craintif et ombragtux, avait soumis oyal Air Force. progressent e façon 1atisfai"ant~, nos paru dans noire numéro avant . . .11 ol·~1·;.r .. a une rigoureuse surve1 ance p i.. ........ Qu l détaehemenh mobiles contir.uent de Izier, noa.s sommes heureux de 

C e que part <n Italie, 28. - A. A. presfieT le!! forc~s italiennes se reti·-1 l Mon père fit la sourde oreille; poor 
<>?J'I • • N 2'5 pouvoir offrir à nos ecteurs la t ,_ ·1 1 d · • C t né l mumque · - dt q1 artitir zé· 1art oTrrm·T~ger.lCO phcr.l1iera ont l oute rcponse, 1 eut ec.ara: c ommen 

ra des forces :irmets italiennes : été captmés c.,- qui porte le total du primeur d'un extrait de1> mé- puis-je refuser l'hospitalité à l'ex·prima 
Su l f 1 ' t t • • • 1noires inédit& de M. Said Naoum donna, Delfina Livadari, qui nssura de r e ront grt>c,r-endar.t des &<'tions so en s c .. p u:·es JU qu aujcard'hui à ? Eli 

de raractè I 1 . ph s c!e 1.200. Dahani ,Choses dites et iné- si belles soirées à notre Théâtre •· e 
~ )' re oca ' nous avona 1nfljgé 1 A• yuinie _ A l'est ..1e M t 1 fait partie de notre famille, amie des 
.. ennerni de l d 1 • C' e emma, a dite• ,. . . d . . 
ré de • • our es perte11 et captu· r situation df'meure inchangé. Au So·, . artistes et es mus1c1ens :> • 

. a pr1Eonmers et der armet: auto- malilnnd italien, nos pntrouille1 ont Les moeurs .. uropeennes prenan~ d: " . . n 
ltlahquea 11.· 011 d't h t • • t :.t;. ~e rouv.-au acti· jour en jour une extension plus rapide a Vestiges humains 

• 
1 '< e nr emen !! aeuens on ,- ves. 

aecoanpli de • 1 • • ._ ! Istanbul Naoum·Duhani mon grand-on· . . • . 
1 Y v10 entes a<'hons orfens1 L I 1 f •d t d ~ a-lu prt:s de Monsieur ls1dora Lacandella eta1t e 

es f1Jr è I ., a fi f € S e f urnue Ce, On a au Ct"ll te e oeyot. ' . d 1 t , •t t · t 116 ~!! <'O ormes a autos dei: con· t ' ~ "'\ G I t S th. - 1 sacré uni· ,Perruquier e a roupe ; 1 e an u:is a 
~entration c!. ' . d 11 a a arny, un ea re, con · on ropre compte après la dispa-~t'if s c hc1 pcs et de"ptep~· e ce matin quement aux grandes oeuvres lynques. P.0~r s d PTh •A t ·1 , t 

• en11e1nfo • . . . f . n lion 11 en r<>, 1 ex.erça son ar 
' (Sui f' dt- ln 2111e pllee} L'Opera Nnoum !ut un~e premr~re ?15 1 cnpillaire ju qu'au ioi.;r où la mandoline 

de En Cyrhaioue, lei C'c:rrrnf.s il l'est vc yer r Ber. n:, troi!! c.u quatre divi· 1~ prou• des fl~rnmes. (18. 3) ; ";"1"" srl;: fit en :ippari tion. Il se mua alors en 
Derr.a ce " • "'' siors itolitrns qt t • b·1· ~ 'I d1f1é presque imméd1etemer.t d oprè '1 professeur de musique et t:Ut une clien-

0 t ,.otn•u1 ent 1,cs troupes · 11 frn nnmo 1 1st:e!I: a 1 d I' h•t 1 1 · 5 1 'th qui 
n rer.oti!fEé , · • l'ht>t re iiclu1 llr en L·b ·' -1 Pans .e arc 1 e~ t: ang. ais m • tèle mélomane nombreu~e et v i·iée 

infligea t d une cclor:r;e enr em1e, lm Mllis C'f'l ., 1 t
1 

ye ccdci.aentade. entreprit <'e trnva1l gracieusement pour ( 1 e "it"'"'I le e: kav s de la 1 · 
011 n es d . .. an age es stcon aut u . l'ART ·1 • t t en r .... , " 

priso • Perte et C'apfurar.t es poid r ,, f' d 1 li d ' . snv1r , 1. r 1 ' nt ~es ports e d'Espagnt') 
nnzer ·Notre • · 1, b • • 1· M,"' H.t': P lin~ 8 em~D. s et ita· I poursuivit les brillantes séries de ses • . . d 

et DJÎtra"ll' av1at1on a ;uom arae iens. im. it er E't Mussolini en\'isa- . t t' Le profe~seur de piano du Lye e e 
1 edti;rn . / t..1 t c;' H 1 d repreH~nn1ons. u Sb . •t ét' troupe d'' oyens cmrus s e oes gen e 1 c ue1 un t rPnsport e troupes 1 E l' é 

1870 
. 

1 
. d. Galntasaray, m. c egg1, nvaa c 

E 1nf ar: t · . de ln ~ici' T · n ann e un v10 ent mcen 1e . • . , b d~ I' d' • e11e enrem1r. Au cours , '-J • e Vt1s unis. tout ccmme on p· 
1 

'd. . . I" ' hautbois, s1 1e ne ma use, .... ns or-
~n con>bat 1 otre <'haste a abatlu deux 1 ~vait fn1t. <l\1 Dnn• mnrk en Nonège, ravagfon~ l ~~· e tt.r1m1L ;.o"b).etemenl chestre de notre scène lyrique; et P?ur 

••ions du type "H i ahn de creer un nou\ eeu front, en Afri- P?~r a e[xieme ois. eta issement lei miner cette nomenclatarc, no'ls cate-
nrr <'ane,,. qut, cc,nht If':. Arglais. j n etont pas co~v.crt par. une as!-urance, M D ' v' ioti ui était grosse·catsse 

En Afriri1.: · D . • ne fut pas rebah d d1spurut dé!inith e· rom · 1 .•r ~ . d 1 d K , e Ot1r 1 foie &ur Je front omu z un coup a'oc1l n la carie · le t et dont le fils termina ses JOurs ans a 
t eny ' d • t ·1 1 S • mrn h d d f. · d \ a, nos èé1achemenfs èe 111Dou· e H 1 ntlrf' o Hil1 el Tt•nis n'est pas! · .. . . . . peau de c ef 11 rayon e con 1sene 11 
atsr> c~t rurr IÎ 1 • 1 • plu~ lorg<' que le 'kngerrac k entre le Son proprietaire avant dissipe sn for- «Bon· Marché:> de M. Bortelli (actuelle-

hiflig"ant dec s un rcr .e er.re:m~o;~ Dn[(n.nrk t'I ln S;onoinnvica.' En outre, t~me r.n la compagnie de ses .iolies pen- ment passage Carlmann). Il y avait été 
111ta et t pt'.tu unribles . • il Y a, è mi·ch1 n i11, ur,e ile fortifiée ita- sionnaues el notam?1ent la prr".1a d,onna: admis !!Ur la recommandation de mon 
tie n rnntér1el.Nos fCJmatzcru; ae- lieniu. Piintellt lia. Ctt1e situation ren- ~~u:11t!', rnrno?1met' ~ la Voix d .or )' père qui avait tou1ours éié fidèle aux 
t! ll~ea ont btnibardé- efficaul!"ent des force l'tsroir des Allemands de pouvoir n etaat plus en elat de le reconstrcire. c vi::.d'ges humains> à~ l'établis:icment 

S. N. DUHANI 

a.~tl>ions et c!es auto! blincées erreœle. en~o}er dts .tto1 pes en Afrique, par la · Je son oncle. 
,..,otr h 1 1 La loge impériale 

1 (G e e aliEe a aLrttu un avion èu type "",011 ~e . u . n iut-. e,n vce <>e rtr.forcer Le répertoire était formé par ~oJS es 
loster), Un autre avion a été abattu 1 arsr~e ilalitnrt-: li n y a qu~ deux obs- Sur son empla<'ement s'élève, de noli opéras de l'époque, au premier rang 

Par r.otrc . • . tadi s. Malte qui elil aux mains des An· ·ours un gJand immeuble de rapport desquels nous r .. ppellerons La Norma, 
A aviahcn èe tC<'< llliaisral'!t'('. glau. et ln prhence" des troupes fran· 1 ' t t d ·1 La Muette de Portici Lucia di Lamer-

u cours è ) .1 è , 7 28 · • T . 
1 

comprenan tn re ~es eux a1 es un pas- • L P . . t 
ton e .._ r.ut u " an ça1!es n vn1s. sage public : le « Pnssaae Christaki >. moor, Fra Diavolo, es uratains e 

tant, du a · · '" ff A. · · 1 · Il 0 B C •1· · ha~ • v101 s enr.emu: cm .. e ec· ms1, lar<11s que es avions a emands S•ule une voie en boroure de l'ancienne envenuto ea 1n1. 
ft lllr.e lnC't:r~fcr ~t.·r Cntace lêchant et itnliens s'( n ploient à tout détruire à scf>ne lyrique dénommée Rue du Théâ-
,11e q L ' M J • ' d A ue.a vcmbeE qd n'cr.t <'~u~é 11 • n tf', et a Y prëpnrer peut-être un tre, continue à rappeler aux pns nnts 
égats ni victi'm U t • • 

1 
df barque meut, d'autre part, le rouver- l'existence en ces lieux de l'ancien Ope-

... "'' e1. ne nu re ID<'Urston t d v· ~ t • 't. . N Ab .. M .d 1 . •r 1'lapl t . . nemen <' ici Y es mv1 e, contraire- ra aoum, q11' dul· ec1 , mécene La vie maritime di .. ~t es e lrs ennrons a f~ut des ment nux dispmitions de l'armistice, à et mélomane, friq11entait et honorait de 
.... 

8 des pl • · · a. b' I t cl T . · C' t · f • . • 111 tiQi us aegcrs et aucune vil. - emo 1 l!i<'r ses ruupes e unas1e. es sa présenc.:e de pre erence aux mal1nees. 
e. 1 dire qu'en rej~tant la de~ande de.• Alle- , La loge d'honneur réservée au souve· La marine da guerre t' 

" 

C 
1 

mands, le. marechal Pétam a fait une rain, munie d'une grille dorée amovible, 
f:' . ommuniqué allemand e?ost qui n~ leur 8 plu. ~~llement •. Et était luxeusement meublée et tapis .. ée ; polonajse 
"cUb e activité . c. est probab.~menl en prev1s.1on des reac: mon père adolescent et ~es deux soeurs 1 - --..~ 
"att aerie nne. -- Les tiens cJ; Berlin q e. le marec.bal . a senti ainees s'y installaient pour suivre les re-

ons des rives de la l\"anche lt: be 0111 de comol1~er sa :.1tuntiou en pré~entations lor:.qu'elle n'était pn:. oc- Londres, 28. A.. A.-: Pat,- L~ .gou-

en actl.on convoquont une assemblee de 200 mem- cupée par l'lllustrl.' Spectateur. vernemrnt po1on~1s vient d ncquenr un 
bres. nouveau sous·marm. en remplacement da 

Serlj 2 La parl_ie de la Grand'Rue de _Beyog-1~ sous·marin Orze, qui a péri glorieuse-
te iou n, S. AA.- Le ccmmcniqcé de -J.f que .devart. e_mprunter le souveram -. qui ment nu cours de la guerre en Poloane. 
'bend '. du haut-con mandement alle· -- -f) d 1 t b 1 tt d 6 ''P 1 S b t D •e ep açai a c ev~ ~ 'lOUr a em re Le nouveau sous·marin a rrçu de la ~aible :a te• e.ntrc nulr s : l.i cln I OS k~• le t~eât;~ ~noum, ela1t recouverte. ~e part du générnl Sikorski, commondant 
<ditr à <' 1v1té aér1err.e. Un bombar- ~apis c1 Orient i la carpette, (se?1ade) en chef de l'armée polonaise, le nom de 
tiatr· grnnd rayon d action a en e- j Le Japon me na ce 1 etendue de\•ant la porte d entrf'e de Sokol 

e IJ l'A • • !'Opéra et sur laquelle Abdül-Medjid • 
te,t1 d n coup aire et 1mr un petit ba- me raque posllit les pied , rn descendant de son Le générnl Sikorski a relevé ô cette 
... e conirn 1 d 1 "t 1 occasion, dans un discours qu'il pronon-•Ccid erce au nrge e a co e M A bidill Daver •e reçase à coursier, n été. ~ieuse.ment conservée 

entai d • I' ça devnnt les marins polonais dans un 
1 . e e l'lalande. croire que le Japon puisu: rien comme so11ve111r h.1 .stonque, par mon I ~a ch F C des ports britanniques, que a nouvelle -... ..... asseurs allemand• ont abattu tenter co11ire les Etafs·Unis d'A· oncle maternel Feth1 Bey ranco· usn. . . d 

1 
. .1• • 

1 
• 

.. '"•l 1 l' umte e a manne m1 1ta1re po onane ~ on ennemi. Un appareil allemand mérique tant que la guerre ne sera 1?onizrtti condui:.it, lui-mêm~, exé- continuera, en collaboration avec un au• 
ll~ue, / pas terminée en Chirle : 1 cull~n de plusie~rs grands operas .; • le tre 5ous·màrin polünais, le Wilk, Ja lut-

t li1er loir 1 • On ne voit pas, d'ai•leurs, comment le dernin chef d orchestre .du The~tr.e te aux côtés des forces armées anglaises. 
t~ ail ' es <'anonv a longue por- Japon pourrait v11incre les Etats· Unis. Il Naoum fut l'éminent compositeur Ard1~h! * 
~Clifa e~anda ont bombardé des oh- ne leur e5t égal ni au point de vue de (~ucune parenté avec les nombreux Ard1.tt1 • * 
tl•ter ll'lllitair~E du sud-ut de ln flotte, r.i au point de vue des forces vivant a Istanbul) auteur du Baczo, La marine de guerre polonaise comp• 

re. terrestres ni en aviation. Par contre, les la célèbre valse qui fit fureur vers la fin tait, au début de la présente guerre, ou­
Américains et les Anglais, utilisant les du XIXe siècle et que l~ belle Germain~ tre une 5érie de canonnières et de na-

- ~ .. , bases de 1' Alnsku, de I' '1,mérique, des Revel, ln divette françaue au talent s1 vires auxiliaires, 5 contre·torpilleurs, 2 

l.. 
A AT T-E·-.:N"""""T 1 O N I, l ! Hawaï, les autres iles du Grand Océan, apprécié, maintient avec succès à son ré- torpilleurs et 5 sous· marins. 
,,.. V ~ la NouveNe Zelande, l'Australie, les Indes pertoire. Deux des destroyers étaient parvenus 

ERSJON FRANÇAISE Neerlandaises, les Philippines et Si.nga- La dernière prima donna à gagner l'Angleterre, aprè:. le début _des 

La CHA
duNF/LOMN pour, peuvent soumettre le Japon a un ho~tilités, le Grom et le Blg~cawzcG, 

blocus à grande distance. La dernière prima donna au Théâtre qui prirent les noms anglais .:ie Thun-
Si le!! Américains tiennent solidement Naoum se nommait O'elfina Livadari ; derbolt et Lightning; le pr .. mier a 

t!! le~ Philippines, les J p anai s ne pourront après la de1trnctioa tragique du cPl11· coulé au •ervice de la Grandt:-Bretagne, 

dil D nNUBE ,s'en emp:irer et calles pour~ont servir, en lrau :> 14ui ' fut 500 tremplin de gloire, ell" en mai dernier. Un troisième dertroyer 
R 1 revanche, de base pour des attaques contre d emeura à Pt'ra où pour g'1gnrr s.t vie plus pei.it, le Barza, devenu le Squall, 

l lc Japon. elle •e mit à donner des leçons de chant est également incorporé à la marine do avec 

tt a RODE SAND0° 
Ort Cë/"b 

lrtA.DEe re Orchestre Tzigar.e 
I, tiv,1 LEINE SOLOGNE 
JtA.N ~Ade VIVIANE ROMANC.& 

LLANO et 

Sera M~RGUERlTE MORENO 
Citlé Prettnlëe ce JEUDI au 

~.8 SAKARYA 
:

0
"t ·- Ce film n'a aucan rap-
l.~,~"e~ l' . DANUBE ~v. ancien 

' En outre, même la conquête des et de piano. guerre britannique. 
Pl.ilippines ne signifierait pt:s la victoire Le Prince Resad efendi, plus tard L'Orze (le Vautour) con~truit en Ho!· 

1 
pour le Japon, dnns une parrille guerre. Mcebmet V, fut le pus il.u:.tra cie s,.s lande était arrivé à Gdynia en avril 

En dépit des constructions secrètes élèves. 1939. 
auxquelles !le lh·~ n~ . les Japonais, leur 1 Je dois ajouter que Madame L~vndari Le Wilk, cité plus haut, date de 1920; 
Hotte <l:mcure 111f.eraeu.re a celle. ~es frequentait assidument notre maison et il déplace 980 tonnes e~ surface et 1.250 
~t~ts·Ums. Pour mamlemr ~ette iUper~o: que c'est elle qui guidait ma regrettée en plonrée. Son équipage compte 47 
rate, de nouvelles constructions ont ete mère excellente musicienne et mezzo hommes. 

! ord unées.Cette guerre serait aurtout une sopr~no en l'initiant aux secrets du ~~!"!'!!!"!!!!!i!~'!!'"!l!"l1ff"-="':i:~~~~~~:!--:?.'1 
~ guerre aérienne . et maritime. A cet cbel ca~to>. 
:J é d 1 •t t t f d Sabibi: G. PRIMI il gar , a 61 ua ion es en aveur es Mon père, alors secrétaire général da 

Américains qui peuvent utiliser aussi les Aff · •t · • Umumi Netrlyat Müdürü = ministère deii B1re1 e rangeres, œ a 
bases anglaises. raconté que du amis lui avaient fait CEMlL SlUFl 

Dans ces conditionc:, Jes menaces du remarquer qu'il était imprudent d'acueil· 
Japon ne peuvent constituer qu'une sorte lir dans son intimité Delfina Livadari, 

-..... ............... i: 1 d'aide moral aux Allemands et aux laquelle avait ses entrées libres auprès 
Italiens. 

Münakasa Matbaa11, 
Galata, Gümrük Sokak No. 52. 
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Vie ECODIDIÏDHe e.tFioaneière 
t ! ~ La question das kanspurls m1ritim3s 

La lij;tna da condui~a das armat._!._~._.rs .... ! __ rt_t,t 
Notn ayons reproduit hier un viio•t ( trn'p~rt de .1.00.00:> tonaes ~e clla~bo n 

reu~ article dn • Ye~i Sabah• 1ar la ert• par Yott ou!thau. !9 1 
se ae\ t 'a up:>rh maritime,. !\ ce pro· La oargaison Jun1que 
20.1, le 'Tu> r~porte daM les terme• Pin contre, les armatean ae se cbar-
la1vant' ~ fi f9nt pas da tru1port de aarolaandÎHS 

Manoeuvres pour le ~0111pl• daa 'artic~lier•. Ces 
transports 1ont as'Juré' exehuiY~ment par 
l'ad:ninistration des Voies MiritiQles de 
l'Etat. Et les vapears qui auttremt le 
cabota:e entre deux ports t•rcs sont 
sonœi1 au syatt\m' de la carrai1011 uni­
que. Les ar1Dateurs ae livreat•auw: 1 traa1· 
port.I coofor~ément aux priit iaaxiras 
fixés par la Co~ï0i11io11 de Co~rdination. 

<Suh lnt •ntre eaqu6te, los publica· 
tioDI qui ont paru dan• la pressa à ce 
propos so lt iaspirée1 par certains co:11-
missio11na;res q\li ont iaterrompu leur 
activité dll fait q.e les traaspDrt• de 
•barbon élf:Ïent au11méa par l'Union des 
ariaateurs. Ces eolllmissionaaires ont 
Yottl• el'ploiter les bateaux poar leur 
propre compte en proposant un frat 

.f1t"érieur a ce\ui offert par l'Etat. 
Coaform !:nent au rè·glement de l'Uniou, 
il f'St Î11'po>ssible q11e les armatean se 
prêtent ' de pareilles muoeuvres. 

D'a11~-9 part, les armateurs se 1ont 
cbargéa aaiqnement dn transport de 

barbon pour le conapte des institutions 
èle l'itat. Les car,goJ doa.t ils dispos~nt 
lear pcunettent d'assurer pleinement le 

Las exportations de la journée 
d'hier 

Nos exportations d'hier s'élèvent à 
•ne val~nr de 261.000 Ltqs. de marchan­
aises <liver1es. Notamment un important 
lot de tabac a étli nportë à dtlStination 
de la F:nlande, de l'orge, à destination 
de la Grèce, du mohair à destination 
de la Su ide et de la Y ougoslnie et èles 
poi11011s à destination de la Bnliario et 
de la Roumanie. 

Nombreux arrivages 
Hier d'importants arrivages oat eu liea 

en not~· ville. Il s'arit princi?alement 
èe marchandises provenant de 1' Angle· 
terre. Ce sont 10.000 caisses de plaques 
de fer blanc pour bidon, 14.000 pneus 
d'autos et une importante quantité de 
p1 oduits ci.i.,,iq_ues et nhamnaceutiques. 

D'autre part, aucane •aioratioo •'• 
été apportée au:t monta?ta atipulés par 
lu accords conclus an c1>11rs des année• 
précédentes. Enfin, le• personaes lésées, 
ea l'~ccurrence, oe s_o11t pat q1elqae1 
centa1aes eornQle le disent les journaux, 
mais 5 ou 6. 

Les traa,port se poarnivellt r~faliè­
rement, comml!I par le passé, et les prix 
du fr~t sont sont corf~~es aa.11: tarifs 
fixés par le rninidère. 

ball age, et da. v !rn is. 
La Dire:tioa régionale d11 Commerce 

a achevé la répartition du 61 tonnes de 
cloua arrivées récemannt de Slovaquie. 

Une commission groupant des délégués 
de la Direction de la Soreté, de la di· 
rection au Comme1ce, de la Mùmicipali· 
té et du Vila.yet procéd~ra à la ré.:>arti· 
lion du caoutchouc arrivé récemm~nt. 
On fournira d'abord aux besoins des dé· 
parte(\aents officiels. 

Les ventes de tabac ont atteint 
26,5 millions de Ltqs. 

Les ventes de tabac co\ltina.ent acti­
vement à Izmir. Les tabaee de la meil­
leure qualjté ne trouvant cepeaclaat ac­
quéreurs aux prix youlus demearent entre 
lu main' des producteurs. 011 1)., doute 
pat cPpeadant de poavoir Jea placer. 
jusqu'à hier, l~ total d~~ vente5 attei· 
pait 26,5 '\'illions de Ltqs. Un vapeur grec nous a apportè dei 

machines <Linotype>, d~s papiers d'em-

•
!!li!!!!~l!!l!!!!!!!!!!~~!!l!!!!!!!~~'!'!'!!!!!'!'!!!!'l~~m~~:~.....,..~?r:!~·~ ..... ~~~ ou~~~ s WWIS. , · -. _,...,, 

M. Bottai au front L'enquête au sujet 
Londres, 28. AA.- La radio Rome • de Sarandos 

annoncé ce matin que M. Bottai, minis· 
tre de l'Education nationale, un des fon· 
dateurs du faseisme et 1111 des leaders 
de la marelle aar Reme, est égaleme.t 
parti pour le fro11t. 

... • • 
Rome, 28. A. A. - On apprend que 

le ministre dei Travaux Publics, M. «o· 
ëolli Gigli,et c lui de l'instruction publi­
que,M. Bottai sont partis pour la zoae de 
ruerre. Les deux ministres commandè· 
.ront des forma~ions d' Alpins. 

Bacarest, 28. AA. Stelaai. - Contrai­
rf'ment aux affirmations d'u11e radio 'traa­
rere, le Grec Sarandos, menr~rier da 
major allemand Doerinf, •'• pu été fa· 
aillé par les Allemands, mais est enoore 
dans l'attente de la fio de l'enquit:e. 

Déféré ~evant la Cour martiale 

Mercredi 29 Janvier tej 
+ **' -· z::s:zsiS 

' 

L'élct1er f116oareux et en bonne sa1.té n'e r;t p?î$Î;,[e qa'avac /'•li­
ment pur et normal que la nature for-me dans son sein coml'll• IU' 
en/•nt: Chaque mère ne doit pas mauqaer de profiter de la sant• -,_ 

cette paissauce que la nature octroie au" humains 

Dan~ le produit pharmaceutique 

CAPA MARK 
' existent toutes ces oropriétés 

BeJikta1, a ÇAPA MARKA - Date de sa /endation 

A 
1915 

~ za;:...._ 

La réorganisation 
des transports 

en Espagne ILA.~OUR~ 
7 

Madrid, 29. AA.- Stefani- Le bulle­
tin officiel publie la loi ~u r la réo,.g.ini­
sation des Chemins de fer et des trnns· 
ports terre11tres. Le ré,eau ferroviaire 
sera nationalisé à partir du premier f c!· 
vrier, ce qui mettra fin aux iestions an· 
rlaises, fr4n9ai1es et be~ge§ de presq•1e 
toutes les ligae9. 

ombes contre ... 
les glaces 

Ankara, 28 Janvier 1941 

L~ -
Ergani tJOi 

Si vas-E ·zu~ .Jm li 19·' 
Sivas-Er:r.uram Ill 1~ 

> ) > VI 19· 

CHEQUE s~ Chacee _,__, 
Londre'J 1 Sterling iJi New-York 100 Oollart flui s~ccédera au comte Czaky ? 

l 811dapest, 28. AA. - Stef ani. 
Le hruit court avec insistance que 

l'acteul ministre de Hongrie à Bucarest, 
M. B1rdos1y, sera lesuccesseur du feu 
le comte Czalty au ministère des Affaires 

Le commudement de l'état de dèie 
s'est niai du cu d' Atil Sert qui, le 25 
dêcembre dernier, anit enlevé son re­
volver au gardieo de nuit, Dursan, et 
s'en était ~ervÎ. le lendemain, pour tirer Budapest, 28. AA. Stdani. - Deux 
contrd le caissier de la brasserie <Ma· escadrilles aerienn~s hon~roises bombar­
vikôje>. Le coupable, qui s'est livré dèrent hier, à trente kilomètres de Ba· 
ainsi â une actio11 ayaat le cara~tère da dapest, de grosses barrières de glnce sar 
landitisme, sera déféré durant la Cour le Danube qui meoaçaieut d~ provoquer 
.martiale. 1 de graves inondations. 

Paris 100 Francs 
Milan 100 Lires 
Genève 100 Fr.Suiues 
Amsterdnru l OO Florins 
Berlin 100 Reichsmark trangères. 

Feuilleton 

L INCONNU 
de 

CASTEL-PIC 
Par MAX DU VEUZIT 

Dois-je dire q11e, tout au fond de moi· 
m~me, une petite voix mécba~te ~e réjouis­
sait de l'amertume qu~elle dtw1na1t, et que, 
ma malice, aidant, sous l'empire d'un 
besoin de contradiction qui ne m'est pas 
habituel cependant, je me mis à parler 
de la rrande ville avec un véritable en­
thousiasme. 

j'ai vanté ls fatilité des Parisiennes, 
l'attrait dei plaisirs san9 nombre, l'éclat 

' des bijoux et des toilette•, l'attiranee 
des soirées mondaiaes, la doaceur dea 
compliments qu'on y débite, b griserie 
de,s flirts, la liberté des jeunei fille~. 

J'ai vantC... Ah ! Dieu ! j'ai vanté 
tout ce qui ro'avait tant choquée dans 
la capitale 1 

Et de mon air le plus ingénll, je re­
merciais chaude1Dent notre bôte dont 
l'heurense intervention, quelq•es mois 
plutôt, m'avait fait connaître to11te1 ces 
sensations inconnue~. 

Grand'mere se réjouissait de m'enten· 
dre parler ainsi, car elle avait dO crain· 
dre un moment qne je ne fisse d'indirects 
reproches à eon hôte, ea disaat moo 
aversi<>n pour Paris el la mélancolie que 
j'avais éprouvée dans la grande ville. 

M. Dbor, en revanclie, à mesure que 
st: parlais, paraissait de plus en plu• 
jombre. 

Je devinais chez lui un frémissement 
intérie1;1r, un énervement véritable, mal-

gré l'impassible sérénité qu'il s'efforçait 
de garder. 

ltt je continuais de plus belle, eiccitée 
dar cette détresse qui perçait dans le 
regard, en depit du 11oarire persistant 
des lèvres. 

Eu ce moment où, rentrée dilnl ma 
chambre et assise devant le petit bu­
reau où chaque jour je consigne ces 
notes, je me remémore le repas de tout 
à l'heure, îe me trouve odieuse el bête 
d'avoir pu ~e r~iouir de la peine que 
je soupçonnais chez mon ancien profes­
seur ... 

• •• Aurai-je la patience de noter sur ce 
pages tont ce qui vient de m'arriver ? 

Je suis si troublée si émue ! M lR coeur 
tressaille de joie, d'orgueil, d'amour 1 Le 
ciel ne me paralt pas assez grand pour 
contenir tont mon bonheur et j'étouHe 
d'être obliglie de le renfermer. 

(à suivre) 

Bruxelles 
AthènÇ)~ 
Sofia 
Madrid 
Va1'8ov·!) 

Budapest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokonama 
Stockholm 

100_ Be liras 
100 DrauhmtJ . 
100 Leva\S 
100 Pezetas 
100 Zlotis 
100 Pearo• 
100 Leis 
10Q Dinars 
100 Yens 
100 Cour. B. 
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